
Balle en quête de joueur, toits de voitures bleues et tout ce vert
 

La balle cherche le joueur.
Elles n’ont rien à faire là.
Et elle non plus
Et lui non plus.
Un peu comme la tristesse, la 
culpabilité, la joie et l’ennui.
Un peu comme des plaques qui 
s’invitent dans mon inconscient 
mais j’en ai conscience. 
Évidemment, la joie est 
redemandée, désirée.
Elles n’ont rien à faire là.
Et elle non plus. Et lui non plus.

Si je les veux, elles disparaissent.
Si je les repousse, elles reviennent.
Elles décident elle- même pour elle-même.
Où est ma volonté ? Que fait ma volonté ?
Elle n’a pas d’objet. Elle est sans volonté.
Elles n’ont rien à faire là. Et elle non plus. Et lui non plus.
Ça m’embarrasse. Ça m’embrasse. Ça m’abaisse.
Elles n’ont rien à faire là. Et elle non plus. Et lui non plus.
Et pourtant, elles et elle et lui apportent un air de légèreté,

D’inconscient,
D’étonnement.

Et eux, ils ont à faire là.
D’après la photo des toits des voitures bleues.
C’est reposant.
Le regard ne bute pas contre un obstacle.
Il s’allonge en longueur ou en hauteur.
Il nage dans cette mer de bleu métallique.

Et quelquefois, il traverse toutes ces fenêtres fermées.
C’est reposant tout ce bleu.



C’est reposant tout ce vert.
Pas d’obstacle.
Si le regard bute contre un arbre, il ne bute pas, il entoure l’ arbre.
Et va plus loin.
C’est reposant tout ce vert.
Les arbres ne sont pas des obstacles.
Le vert ne les quitte pas.
Les pousses sont là. Vertes.
C’est reposant.
Ça fait du bien.
Les visages humains en sont absents.
Les corps humains en sont absents.
Et les machines aussi.
Pas de voiture.
Pas de vitrine de magasin.
Pas de d’immeubles
Pas. Pas.
Pas de pas.
C’est reposant.
Pas de trace humaine.
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